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Résumé 

 La performance en football est multifactorielle et dépend essentiellement des 
paramètres physiques, techniques, tactiques et psychologiques. Ces aspects doivent être 
développés méthodiquement notamment chez les footballeurs en phase de formation. 
Ainsi, le suivi de ces jeunes footballeurs est nécessaire pour assurer et évaluer les progrès 
atteint lors de chaque saison sportive. L’objectif de cette étude est de vérifier les 
variations des performances physiques et techniques au cours d’une saison sportive chez 
des jeunes footballeurs algériens. 

L’échantillon de cette étude est composé d’une cinquantaine de footballeurs élites de la 
catégorie des U17 (âge moyen : 16 ans ; taille : 1.74± 0.08 mètres ;  poids : 61.80± 8.84 
kg). Ces joueurs ont été évalués deux fois lors d’une saison sportive, la première était en 
période préparatoire tandis que la seconde en période compétitive avec un intervalle de 
six mois entre les deux traitements. L’investigation a comporté des tests physiques qui 
touchent les trois voies énergétiques ainsi que des tests de maîtrise technique. 

 Les résultats démontrent une évolution signifiante des qualités de puissance 
musculaire des membres inférieurs notamment celle de la détente verticale, la puissance 
alactique, les qualités de saut et de frappe du ballon. Par contre, les qualités de vitesse sur 
10 et 30 mètres ainsi que la performance aérobie et anaérobie lactique ont été bien 
entretenues tout au long de la saison sans connaître des changements notables. Pour les 
tests techniques, une amélioration signifiante est observée dans le test de jonglerie libre 
ainsi que pour la précision des longues passes, tandis que le niveau de maitrise technique 
lors de la jonglerie-coordination, la précision des tirs au but et le dribble a été stable 
durant cette période d’investigation.   

 En conclusion, la progression de la saison sportive en football affecte positivement 
l’évolution des paramètres liés à l’explosivité chez les jeunes footballeurs élites. 
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Introduction  

 Le football est l’un des sport le plus populaire dans le monde (Arnasson et coll., 
2004 ; Dunning, 1999). Durant la coupe du monde de la FIFA 1998, une estimation de 40 
billions de spectateurs ont suivi cette compétition par télévision (Shephard, 1999), bien 
que les footballeurs actifs sont estimés plus que 250 millions (FIFA, 2007). 

 De point de vue physiologique, le football est une activité qui demande la 
participation de chaque système énergétique et se caractéris par des phases de jeu de 
courte durée et de haute intensité entrecoupées par des phases moins intenses (Astrand et 
Rodahl, 1977 ; Bangsbo, 1994). Selon Bloomfield et coll. (2007), le type d’exercice en 
football peut être décrit comme dynamique, aléatoire et intermittent à une mesure de 
rendre la condition physique des joueurs un processus complexe. La durée du match de 
90 minutes implique une grande provision du processus aérobie, il peut être estimé que 
l’approvisionnement énergétique par la voie aérobie durant le match est de 70 à 80 %  
(Bangsbo, 1994 ; Rodriguez  et coll., 1994), les joueurs doivent développer une 
excellente performance aérobie pour parvenir à tolérer la charge physiologique élevée qui 
caractérise le jeu de football. Parallèlement, les actions décisives du match sont de type 
explosif montrant ainsi que la puissance anaérobie est fondamentale (Casajus, 2001 ; 
Wragg et coll., 2000 ; Meylan et Malasteda, 2009). 

La performance en football est à nos jours de plus en plus complexe de façon que 
la réussite individuelle ou collective dépend d’un certain nombre de variables tels que la 
performance physique aérobie et anaérobie, la vitesse, la composition corporelle, le style 
de jeu, la tactique de l’équipe ainsi que les facteurs psychologiques (Tumilty, 1993). 
Dans une perspective d’habileté, le football doit être décrit comme un sport qui exige une 
bonne coordination, un bon équilibre et une bonne maîtrise du ballon associés à des 
sprints courts, des changements de direction, des tirs et des tacles (Wisloff et coll., 1998).  
L’étude du profil des exigences physiques et physiologiques chez les joueurs de haut 
niveau constitue une approche qui permet de suggérer, en conséquence, les orientations 
les mieux adaptées à la préparation du futur footballeur de haut niveau (Cazorla et Farhi, 
1998). Tous les paramètres qui délimitent la performance en football doivent être évalués 
et suivis périodiquement afin de suivre de prés l’évolution des performances des 
footballeurs dans tous les plans, renforcer les points forts et remédier les points faibles.  
 
 Durant ces dernières années, plusieurs études ont examiné les caractéristiques des 
footballeurs en matière d’évolution de leur performance à travers une période 
d’entraînement donnée. L’objectif de ces investigations était d’examiner si 
l’entraînement réalisé au cours de la saison sportive amène à accélérer ou bien maintenir 
la performance des footballeurs notamment sur le plan physique et physiologique 
(Kraemer et coll., 2004 ; Metaxas et coll., 2006 ; Moore et coll., 2005 ; Silvestre et coll., 
2006a ; Silvestre et coll., 2006b). Les résultats de ces études indiquent de façon globale 
que l’amplitude des changements des facteurs de la condition physiques -s’ils ont lieu- 
qu’elle soit grande ou réduite dépendent du niveau de jeu et de l’état de condition 



physique d’avant saison (Kraemer et coll., 2004 ; Metaxas et coll., 2006 ; Moore et coll., 
2005 ; Silvestre et coll., 2006a ; Silvestre et coll., 2006b). Ces résultats peuvent servir 
comme un outil important dans l’établissement d’une ligne directrice afin d’optimiser les 
programmes d’entraînement d’avant saison et durant la saison même (Magal et coll., 
2009). Bien que la plupart des études aient pris en considération l’évolution des variables 
physiques et physiologiques au cours d’une saison sportive, très peu d’études se sont 
intéressées aux aspects techniques qui sont d’une importance capitale chez les jeunes 
footballeurs notamment en phase de préformation. 

A partir de ces énoncés, l’objectif de cette présente étude est d’analyser les variations 
physiques et techniques chez des jeunes footballeurs élites algériens au cours d’une 
saison sportive de football. 

Echantillon  

 Notre échantillon d’étude est composé d’une cinquantaine de jeunes footballeurs 
appartenant tous à des clubs de division supérieure de la catégorie des U17 (âge moyen : 
16 ans ; poids : 61.80± 8.84 et taille : 1.74± 0.08 mètres). Ces joueurs ont une expérience 
sportive dépassant les cinq années de pratique sportive régulière de football. 

Méthode  

 Les jeunes footballeurs de notre échantillon d’étude ont été examinés deux fois 
lors de la saison sportive en football. La première évaluation a été réalisée lors de la 
période préparatoire de la saison sportive après 3 semaines d’entraînement et de 
préparation physique générale, tandis que la deuxième évaluation est  faite lors de la 
période compétitive de la même saison  sportive après six mois d’entraînement depuis le 
début de la saison. 

L’évaluation de ces footballeurs a comporté des tests physiques ainsi que des estimations 
physiologiques : la détente verticale (cm), la puissance maximale anaérobie (kgm/sec-1), 
la vitesse de course sur 10 et 30 mètres (secondes), le triple saut sur pied droit et sur le 
pied gauche (mètres), la distance de frappe du ballon avec le pied dominant (mètres), la 
distance de la jetée du ballon sous forme de touche (mètres), la distance parcourue lors du 
test de Cooper (mètres), la consommation maximale d’oxygène (exprimée à partir de la 
distance du test de Cooper) (ml.min.kg-1) et le temps parcourue lors du test des 3 corners 
(test d’endurance de vitesse sur environ 200 mètres).  

En parallèle, des tests techniques ont été ainsi réalisés dans les mêmes périodes de 
réalisation des tests physiques : le test de jonglerie libre (fois), le test de jonglerie et 
coordination (qui consiste à jongler avec ballon avec l’enchainement suivant : pied droit, 
pied gauche, tête) (fois), le test de précision des longues passes (une note sur 15), le test 
de précision des tirs au  but (une note sur 18) et le test de dribble sur un parcours spécial 
(secondes). 



La plupart de ces tests ont été tirés de la batterie de tests F-Marc validés et proposés par 
Rosch et coll. (2000) pour l’évaluation et le suivi des jeunes footballeurs.   

Méthode statistique  

 Les résultats obtenus lors de cette étude sont exprimés en valeurs moyennes ± 
écart type. Pour la comparaison réalisée entre les résultats physiques ou bien techniques 
de la période préparatoire avec ceux de la période compétitive, nous avons eu recours au 
test t de Student pour échantillon apparié (paired test) lorsque les conditions statistiques 
sont réunies. Si ces conditions ne sont pas réunies, nous aurons recours à d’autres tests 
non paramétriques qui seront automatiquement proposés par le logiciel Sigma plot 
version 11.0 (Copyright © 2008 Systat Software, Inc, Germany).  
Enfin, le seuil de signification statistique est fixé à p< 0.05.   
 
Résultats  
 Les résultats de cette présente étude qui avait comme objectif de comparer les 
performances physiques et techniques par périodes de la saison sportive chez des jeunes 
footballeurs algériens élites de la catégorie des U17 sont présentés dans les tableaux 
suivants.  
 

Tableau 1. Comparaison des performances physiques entre la période préparatoire et 
compétitive de la saison chez les jeunes footballeurs élites algériens.  

Valeurs moyennes±SD. ** différence statistiquement significative à P<0.01, ***  à P<0.001 
en faveur de la période compétitive, NS : différence non significative. 

Périodes  

Tests  
Période 

préparatoire 
Période 

compétitive 
Différences 
statistiques 

Saut vertical (cm) 37.23±7.66 45.88±6.82 *** (P<0.001) 

Puissance An-Alactique 
(kgm.sec-1) 

185.61±37.46 205.91±35.25 *** (P<0.001) 

Vitesse 10 m (sec) 1.99±0.18 2.01±0.25 NS (P=0.959) 

Vitesse 30 m (sec) 4.57±0.36 4.54±0.23 NS (P=0.566) 

Triple saut pied droit (m) 6.54±0.57 7.58±0.65 *** (P<0.001) 

Triple saut pied gauche (m) 6.57±0.63 7.69±0.71 *** (P<0.001) 

Distance du tir (m) 36.37±4.00 39.77±7.00 ** (P=0.003) 

Distance touche (m) 16.84±2.17 16.50±2.36 NS (P=0.315) 

Distance Cooper (m) 2743.61±169.66 2725.35±190.45 NS (P=0.481) 

VO2 max 
 (ml.min.kg-1) 

50.05±3.79 49.64±4.26 NS (P=0.481) 

 Test 3 corners (sec) 33.38±1.78 33.27±2.20 NS (P=0.829) 



 Chez nos jeunes footballeurs élites, la comparaison des variables physiques entre 
les deux périodes de la saison sportive révèle des améliorations significatives notamment 
en matière de puissance des membres inférieurs jugée par le saut vertical (P< 0.001) ainsi 
que la puissance anaérobie alactique (P< 0.001). De plus, des performances supérieures 
ont été notées lors de la période compétitive par rapport à la période préparatoire dans le 
test de triple saut sur pied gauche (P< 0.001), triple saut sur pied droit (P< 0.001) et la 
distance de tir du ballon (P< 0.01). Par contre, aucune différence statistiquement 
significative n’a été enregistrée dans le test de vitesse sur 30 mètres, le test de sprint sur 
30 mètres, la distance de lancée de touche, la distance parcourue dans le test de Cooper, 
la consommation maximale d’oxygène (VO2 max) ainsi que dans le temps réalisé dans le 
test d’endurance de vitesse des 3 corners mettant en évidence l’absence de l’influence de 
la progression de la saison sportive sur ces paramètres.   
Il est évident de signaler à ce titre que les qualités physiques améliorées avec la 
progression de la saison sportive de football touchent beaucoup plus celles qui se basent 
sur l’explosivité des muscles des membres inférieures, qualités nécessaires à la 
performance physique en football. Par contre, les performances en sprint sur des courtes 
distances ainsi que la puissance aérobie et anaérobie lactique ne semblent pas affectées 
par l’évolution de la saison footballistique chez nos jeunes footballeurs élites. 

Tableau 98. Comparaison des performances techniques entre la période préparatoire et 
compétitive de la saison chez les jeunes footballeurs élites algériens.  

Valeurs moyennes±SD. ** différence statistiquement significative  à P<0.01 en faveur de la 
période compétitive, NS : différence non significative. 

 Les variations des performances techniques par périodes de la saison sportive chez 
nos jeunes footballeurs élites mettent en évidence une amélioration significative de la 
maîtrise technique lors de la jonglerie libre (P< 0.001) ainsi que la précision des longues 
passes (P< 0.01) avec des meilleures performances lors de la période compétitive. Dans 
un autre côté, ces mêmes joueurs ont présenté des performances stables dans le test de 
jonglerie-coordination, la précision des tirs au but et le test de dribble avec des 
différences non significatives entre les deux périodes de la saison sportive. 

Périodes  

Tests  
Période 

préparatoire 
Période 

compétitive 
Différences 
statistiques 

Jonglerie libre 
(points) 

76.75±25.93 83.43±21.73 ** (P=0.019) 

Jonglerie 
coordination (points) 

3.47±3.21 3.92±2.31 NS (P=0.072) 

Précision tir au but 
(points) 

8.24±2.70 8.02±2.43 NS (P=0.570) 

Précision longue 
passe (points) 

4.28±2.72 5.55±2.55 ** (P=0.010) 

Dribble (sec) 20.55±1.29 20.64±1.06 NS (P=0.615) 



Discussion  

 Chez nos jeunes footballeurs élites, les performances physiques ont montré des 
variations différentes à travers la saison en fonction des qualités étudiées. Les 
améliorations ont touché beaucoup plus les qualités de puissance musculaire par le biais 
de l’accroissement des qualités de force-vitesse. Les performances réalisées en saut 
vertical, le triple saut sur le pied droit, le triple saut sur le pied gauche et la puissance de 
frappe du ballon sont significativement élevées lors de la période compétitive par rapport 
aux résultats réalisés lors de la période préparatoire. Cela met en évidence que le 
programme d’entraînement de ces joueurs a permis d’accroitre ces qualités en plus de la 
charge compétitive et les contraintes physiques rencontrées lors des compétitions. Cette 
constatation est en adéquation avec nombreuses études dans la bibliographie 
internationale notamment celle de Silva et coll. (2008) qui démontrent clairement 
l’amélioration des qualités explosives lors de la période de compétition suite à un 
entraînement ordinaire et varié de football chez des footballeurs professionnels adultes. 
Cela est conforté aussi par l’étude de Thomas et Reilly (1979) qui ont observé 
l’amélioration des qualités de puissance musculaire et du saut vertical. En effet, la plupart 
des études confirment l’évolution des qualités de puissance musculaire et surtout la 
performance lors des actions qui nécessite l’explosivité des membres inférieurs telles que 
le saut vertical et le CMJ (Counter Movement Jump) à travers la progression de la saison 
sportive en football (Thomas et Reilly, 1979 ; Dourado et coll., 2002 ; Silva et coll., 
2008). Cela semble avoir un lien direct avec le caractère de l’effort en football qui se 
traduit par une activité intermittente de haute intensité où les actions décisives sont 
beaucoup plus des actions explosives (Ekblom, 1986 ; Bangsbo et coll., 1991 ; Esposito 
et coll., 2004) avec des séquences de jeu d’intensité maximale et de courte durée 
(Withers et coll., 1982 ; Mohr et coll., 2003 ; Spencer et coll., 2005). Ce type d’effort 
caractéristique du football augmente la capacité explosive des footballeurs en plus des 
effets de l’entrainement qui aura une tendance intensive au cours de la période 
compétitive en football par comparaison à la période dite préparatoire (Reilly, 1997 ; 
StØlen et coll., 2005). 

D’autre part, nombreuses autres études ont déterminé les effets de plusieurs programmes 
d’entraînement basés sur le développement des qualités de force des footballeurs ou bien 
de puissance aérobie sur le développement de leur performances physiques. A cet effet, 
McMillan et coll. (2005a) ont démontré qu’un programme d’entraînement spécial basé 
sur des séances d’intervalle-training (exercices intermittents proches de la vitesse 
maximale aérobie) a permis de développer plusieurs qualités physiques des jeunes 
footballeurs de 17 ans parmi lesquelles la performance lors du saut vertical ainsi que lors 
du CMJ. Cela a été ainsi démontré chez des footballeurs adultes amateurs après 
l’application d’un programme d’entraînement varié (force, capacités aérobies et 
résistance) où les performances en matière d’explosivité des membres inférieurs ont été 
améliorées (saut vertical et CMJ) ainsi que la force lors du demi-squat (Chlif et coll., 
2010). De façon générale, les études qui ont traité les variations des performances 



physiques à travers la saison sportive attestent que la capacité explosive des footballeurs 
s’améliore depuis la période préparatoire pour atteindre un pic de performance dans la 
période compétitive de la saison (Meylan et Malatesda, 2009 ; Silva  Neto et coll., 2007 ; 
Hespanhol et coll., 2007).  

Il paraît que par comparaison à la période préparatoire, la période compétitive de la 
saison se caractérise par une charge compétitive supplémentaire qui amène au 
développement des qualités spécifiques à la pratique du football telles que les sprints, les 
sauts et les tirs (Bangsbo et coll., 1991 ; Weston et coll., 2007). Selon Barboza Lollo et 
coll. (2007), l’activité intense au cours de l’entraînement associée aux efforts fournis lors 
des matches de football provoque l’accroissement de la performance des jeunes 
footballeurs des U17 au cours de la mi-saison (période compétitive). Cela est confirmé 
selon ces mêmes auteurs par l’augmentation sensible de la concentration sanguine de 
l’enzyme CPK (créatine phosphate kinase) lors de la période compétitive de la saison. En 
effet, la force et la qualité de détente représentent des activités indispensables à la 
récupération du ballon et à la participation dans le jeu de football. Ces paramètres sont 
difficiles à quantifier lors du match et en conséquence, différents tests de terrain sont 
utilisés pour  évaluer ces qualités importantes chez les footballeurs. 

D’autre part, l’amélioration de la puissance de frappe du ballon chez nos jeunes 
footballeurs élites correspond à celle de De Carnys et Lees (2007) pour des footballeurs 
féminins. En effet, très peu d’études ont utilisé ce test dans l’évaluation de l’explosivité 
spécifique du footballeur et pour examiner les variations de cette qualité à travers la 
saison sportive en football. Pour la performance dans  le test de distance de lancée de 
touche, aucune amélioration n’a été observée chez nos jeunes footballeurs élites et non 
élites tous postes confondus, il paraît que ce geste spécifique n’est pas assez utilisée par 
les joueurs. Ainsi, le volume d’entraînement consacré à cette technique semble être 
inférieur par rapport aux autres facteurs physiques, techniques ou tactiques. Il convient de 
signaler par ailleurs que, à l’exception de l’étude de Rosch et coll. (2000) qui ont utilisé 
ce test, aucune autre étude à notre connaissance n’a présenté des analyses suffisantes sur 
la performance des footballeurs lors de la rentrée de touche.  

 Les résultats obtenus chez nos jeunes élites qui marquent la stabilité de la vitesse à 
travers la saison correspondent à nombreuses études qui confirment que les performances 
en vitesse n’ont pas connu de progression à travers la saison footballistique chez des 
populations de jeunes footballeurs et même adultes (Dourado et coll., 2002 ; Silva et 
coll., 2008 ; Magal et coll., 2009). Les plupart des études dans ce domaine ont appliqué 
les mêmes tests à savoir la course en vitesse maximale sur des distances de 10 et 30 
mètres, ces tests reflètent les distances les plus fréquentes chez les footballeurs lors des 
matches (Ekblom, 1986 ; StØlen et coll., 2005). De la même façon, la performance en 
vitesse sur 30 mètres n’a pas connu une amélioration conséquente suite à un programme 
d’entraînement basé sur le développement de la force musculaire chez des footballeurs 
des centres de formations français (Afriat et coll., 2001). Cette stabilité de la qualité de 



vitesse à travers la saison sportive a été ainsi observée chez des handballeurs féminins 
adultes (Granados et coll., 2008). Selon Magal et coll. (2009), la performance en sprint 
diminue avec l’approche de la fin de saison en football notamment chez les footballeurs 
amateurs sur des distances de 10 et 30 mètres. 

En revanche, nos résultats sur la qualité de vitesse sont  en contradiction avec 
nombreuses autres études qui confirment l’amélioration des performances en vitesse à 
travers l’évolution de la saison sportive en football. Dans ce cadre, Gravina et coll. 
(2008) ont mentionné des améliorations signifiantes de la vitesse sur 30 mètres lors de la 
progression de la saison chez des jeunes footballeurs élites de 10-14 ans. Cela est ainsi 
démontré notamment dans la distance de 10 mètres, après l’application d’un ensemble de 
programmes d’entraînement basés sur le développement de la force musculaire par la 
méthode de musculation (Afriat et coll., 2001 ; Chlif et coll., 2010) ainsi qu’un 
programme de pliométrie (Gregson et Wrigley, 2007 ; Meylan et Malatesda, 2009). 
Certaines études ont montré également que l’application des programmes d’entraînement 
liés au développement de la capacité à répéter les sprints en période préparatoire ont 
conduit bien à l’amélioration de cette qualité en période compétitive de la saison 
(Milanović et coll., 2013 ; Ferrari Bravo et coll., 2008 ; Impellizzerri et coll., 2008). A 
travers cette synthèse de données, il en ressorte que l’entraînement des footballeurs 
principalement celui basé sur le développement de la force et la répétition de la vitesse 
conduit au perfectionnement des qualités de sprint chez les jeunes footballeurs et même 
adultes. 

 Par ailleurs, les performances aérobies de nos jeunes footballeurs lors de test de 
Cooper et la VO2 max n’ont pas connu d’accroissement signifiant lors de la période 
compétitive par rapport aux performances réalisées en période préparatoire. Ces joueurs 
ont pu atteindre un niveau aérobie supérieur dès le début de la saison, ce niveau atteint a 
été bien maintenu parallèlement à l’évolution de la saison. Cette appréciation est en 
adéquation avec celle de Casajus (2001) qui a montré que les footballeurs professionnels 
de très haut niveau commencent déjà la saison avec de hautes performances aérobies 
(VMA, VO 2 max) d’où les différences entre les différentes périodes de la saison étaient 
insignifiantes. De la même façon, McMillan et coll. (2005b) ont rapporté que la 
performance aérobie est plus haute lors de la période préparatoire de la saison ainsi que lé 
début de la période compétitive, ensuite elle stagne vers la fin de saison. Il est évident 
que la période préparatoire représente la base physique de la période compétitive. Il 
paraît que les trois semaines qui ont précédé le déroulement des tests en période 
préparatoire chez nos jeunes footballeurs les a permis d’atteindre un niveau élevé 
d’endurance et que le reste de la saison est considéré comme une période de maintien de 
la forme physique. Des études prolongées ont montré que la VO2 max des footballeurs 
professionnels n’a pas connu de différences marquées pendant plusieurs années (Roi et 
coll., 1993 ; Clark et coll., 2008 ; Vigne et coll., 2012). En effet, les meilleures 
performances sont généralement enregistrées lors de la période compétitive de la saison.  



En revanche, un nombre conséquent d’auteurs ont pu démontrer une amélioration des 
performances aérobies et l’augmentation de la VO2 max à travers la saison sportive en 
football ou bien suite à un entraînement particulier. A ce titre, la qualité d’endurance des 
footballeurs s’est améliorée lors de la période compétitive par rapport au début de saison 
sans tenir en compte les caractéristiques du programme d’entraînement appliqué aux 
joueurs (McMillan et coll., 2005b ; Dourado et coll., 2002 ; Magal et coll., 2009). 

  Par ailleurs, l’analyse réalisée sur la capacité anaérobie lactique, présentée 
dans cette étude par le résultat obtenu dans le test des 3 corners qui consiste à effectuer 
une course intense d’une distance d’environ 200 mètres, n’a pas donné lieu à des 
variations signifiantes à travers la progression de la saison en football. Il semble 
clairement que cette qualité n’a pas été affectée par la périodisation en football. Le 
maintien du niveau de cette qualité à travers la saison démontre que son développement 
est lié à la période préparatoire, puis elle se stabilise lors de la période compétitive. Cela 
est en conformité avec certaines études sur des jeunes footballeurs (U17) et sur des 
joueurs  adultes semi-professionnels où le niveau de la capacité anaérobie a été maintenu 
tout au long de la saison en football (Barboza Lollo et coll., 2007 ; Sampaio et coll., 
2007). Ainsi, la performance réalisée dans le Wingate Test n’a pas connu de variations 
signifiantes à travers la saison footballistique chez des joueurs adultes amateurs (Magal et 
coll., 2009). Cela est conforté ainsi par l’étude de Silva et coll. (2008) qui ont constaté 
que les concentrations sériques des lactates lors d’un test de course de 250 mètres n’ont 
pas connu de changement marqué en fonction des périodes de la saison sportive en 
football.  

 L’analyse des variations des performances techniques au cours de la saison 
sportive en football n’a pas fait l’objet d’intérêt au sein de la bibliographie internationale 
contrairement aux performances physiques qui ont été largement étudiées. Les rares 
études qui ont abordé l’aspect technique en football n’ont pas pris en compte sa variation 
lors d’un cycle annuel d’entraînement en football. 

Les résultats de cette présente étude démontrent chez les jeunes footballeurs de notre 
échantillon une amélioration de la maîtrise technique des joueurs en matière de jonglerie 
libre et dans la précision des longues passes avec des valeurs supérieures lors de la 
période compétitive par rapport à celles enregistrées en période préparatoire de la saison. 
Par contre, une stabilisation de la qualité de jonglerie-coordination, la précision des tirs 
au but et la conduite du ballon en vitesse est notée à travers la progression de la saison 
footballistique, cela signifie que parmi les cinq tests appliqués, seuls deux d’entre eux ont 
connu des variations positives. Ce constat peut être expliqué par les effets du programme 
d’entraînement qui favorise quelques habiletés techniques par rapport aux autres. Cela est  
associé ainsi aux effets de la compétition qui exige l’utilisation de certains procédés 
technique de façon accrue par rapport aux autres.  

 



Conclusion  

 Cette étude a mis en évidence une progression marquante des qualités de 
puissance musculaire à travers le saut vertical, la puissance anaérobie alactique ainsi que 
les efforts explosifs tels que le triple saut sur pied droit et sur pied gauche et la puissance 
de frappe du ballon avec pied, tandis que les qualités de vitesse et les performances à 
caractère aérobie et anaérobie lactique ont été bien stables depuis la période préparatoire 
jusqu’au période compétitive. Autrement dit, la périodisation en football affecte 
positivement les qualités de puissance musculaire à caractère explosives. 

Les performances techniques ne semblent pas être grandement influencées par 
l’évolution de la saison sportive en football à l’exception de quelques habiletés telles que 
la jonglerie libre et la précision des longues passes. La technique en football semble 
prendre assez de temps pour aboutir aux effets souhaités de l’entrainement notamment 
chez les jeunes en formation.  
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